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iv avait d'innombrables potits insectes, le nérue couleur que qui les a vues naître, no noue iiient et no profiteraioît plus du
îeîîelles, nilé comme elles, avant duo plus sur le dos deux mnoniont oi Ollos sont A l'état Willovin si l'on no leur onnait

légères raie ioires etd vohliiilln'eux abdoimens qui trahissaient pas la unillitité dl'eau q lae lit jratiajue li aii plisClCulture a dôtor.
les parasites de la ruche ; esièces d'ichnioui ons, ernpiressés de m(Ine d epuis longue,. annnée,,.
déposer leurs Sufs on lieiu sûr où ils pwimeiet éclore et où les (,ir, si une maro recevant les égouts de la fermie peut amener
pet it s fuet noirri4 au x dépens d4 la rubl i11: Eu les A bien plusieurs nuiIliers d'alovinli jusqu'à l' g de dodouzo à heiz.e
voyant pIlane'r au+dessu des ai ellin et parfois e4saver dl Mois hur lie gare r tinte quelques nres, c'est à la con.
Saccrocher A elles coi.iiinO ellea francldaisent le seuil, *inautgina ditioi de l s ser l'leii l son jeuinu îtgi, couune on repique
allie. selon les habitudes de ce genre d'insets, ilh e aeriuent à distanco les divers plants de noî jardins semès sur couches
a :e glisser l 'intérieur ; niais luas un ne téusSiisait il ilivaient nutrement oit n'en retirerait auenas prodlit : ait lieu de croitre,
lonc piueliou autre mîoyen de pourvoir à l'existeice do leur le poison maigrirait, se déformerait, >ermit tout en écailles et
aiginire progéniture « Je découvris, utet. ue les bandlits en artîs, et dis l'ainnîée iuivante ne vaudrait plus lien ni pour

s'etlerçaient de coller leurs ., ufs aux petits bîoule de pollen servir d'alevin, ni à bouillir, ni mian e A frire. Au contraire,
ue raplortait. chiaqu1 e abeille souvent ils réu'iaient en Iani mal placq dans un étang A raioni de 5.l(0 t0tes seulemnaIt
pihjut de l'admirable tactique de"ployéo par ces dernière par hect.rar. gagnera dix fois soi poids v trois ans et, de ltî
.Laetivité de la mur tourière si rllentit, ppi lu p e<iteï grammes iï*îl îbcsait en yi IsC ei% siOs-. parviendra faci-

letabeilles étaient de retour nu gite, 1 l'exception de quelq1uies lemlit al kilograaun s'il nae le dlase paQ.
raires atta rdées, (n petit, nombre. Le, rayons ola iq ues du Soleil Tel est le r àsltat A peu Irès ce:i eâvn eai rapportanmt à la
ni fartissaienltu le.s oiseaux crépusculaires allaient commuen. ia tutr en li mt couler V'eau. coiinmae ont pourrait le dire psu
Ver leur ronde nocturne, et qui' dans quehps miinutes j'aurais poienent pur la pisicilture bon.loninue ; iis en faisant
gran)d'peiute à ntl'orienter sous l'-paîis fourri ti bois; car j'mttaa qielques sacrifi'es le greiailles sans valeur, de pain îie cretons,
dans un climat où le so0lûil disparait tout A coup et fait place e L. idui dle toutus Yorte, soit dle uis jardina, soit ds nos
la nuit. J'abandonnai donc l'e'ssadmn sauvig',' aqui n'avait r'".élé greniiers. on peut doubler et néne tripler la doseo le tètes à
on qukelues moments d'observation tant de combinaisons m'ttre psar liectare4 ; coinmu avec beaucoup de fumier dans ha
igîunietises. et je rejoignis mes compiagnon qi, mfadé sur la culture maaîchère pm rxemple on obtient trois récoltes au

plig ae, rtaient le rias du soir, et ulsppendiaient aux bran. lieu d'un
thas lasses des arbres les lianmacs où nouî devions asser la Si 'eau se, renaiouvelle nee souvent. ce rnier no.-ven eýt à
nuit. bercés par les piaillemsents des Singes, les lurlenent. dia coup sûr le plus profitable. Il o41re tous le avaot-ges de lai
jaguar, et les i is variés du hibou, de la chauve.souri, vaampire, culture intensive sur la culture instorale maiqu on ne s'y
de 1 oiseau.tigre, et de toutes les tribus qui habiteant ces sauva. tronpe aý, pour rétissir il faut bien se rendre conpte de I

contrées.'-X,(sin pittoresqui. som e ld nourriture à doinner à son poisson, etne rien néglige
iiTiur ne cosastenein rr o . > n ~ pour qu'il la trouve A sa portée pendant les six mois de l'atmnée,

de anars en septenlre, 'ie Inre la nutrition îles carpes Cest
Jik 1'aau soencent' des caux douccse-Si 'on n'y prend garde un trou>eau 'uai növeau gerire que vous avez A surveiller

avec les prix fabuleux que la viande est appelée a atteindre, et toute proportionî gardée il vous donnera plusde natière alimaen-
qui sont déja doublés, Conparativement a ceux d'il y a sill taire que Iautre seuilement i'épargnez as les soitiset tenez le
mneŽnt vingt ans, les générations qui nous succéderont mangeront toxtjours ei bon Utit Telle est la :ondition sine ajuat on.
leur pain sec plu ouvent qu'à leur tour. Et conmne le vin est 1 De cette* Courte caiorie. nous eoncluotis qu'en présence le
maaiîcé dans sa piroduction par les insectes destructeurs le la lit rareté îles vivres A lion inarclié. on ne sairaîit trolp utiliser les
vignîe et les inaladies deI cette opnte, nu est presque tenté de regsoaarces de leau colde a la, terre : qu'ici vous n'ave,
croire que la plaisanterieémise plaus ine fois :--Oi ne trou- gü'a le vouloir pour préparer de Vemlioissoninemenit, le carpX1
vera d(ats vet iu outonie chie' l tarchand do comte que vous vondrez juqu'à 250 fr. le mille ; io lA ' vous décuple.
tiles et d u vi que chez les parînacienssera un jour lune re: eI trois ans le poids dle votre nise i qu enîfin les uns Ut les
verite. autres, nouas rendrons service A la niasse les conasoiasîtmateurs en

Le haut clergé dluî ningnAgo iétait pas si nal inspiré pnd i livrant un aliment très-sain qu atténuera le renchérissemneît
il instituait l'obligation du nmaigre certainsjours et a certaines continu do la viande
époques îlo lannéet en vue d'uino question d'lygiène facile A
comprendro vis.A-vis des genaîilui fontabasiles mots gras, d'it -J r dd'u-le
part, et. do 'aîutre, de laisser A notre bêtail le temps de se
reproduire ent proportion île Patignentatioî gradliacîle de la DmEv n. ÂFu ei
populatiom. Aujourd'hui on pett s'apercevoir; ax cours Lai grnH d e Solonm<n.-On connaissait deiuis longtemips l'exis.
toujiours ascendants île la viande, conihien l'abolition îles lois teice ad'une grolle Al Ophir ;ulch, Territoire du Mlontan, lais elle
de l'Egliso dansles pays lrotestantts, et leur inuolservance chez n'avait jainis été visitée, et quatre citoyeis en ont dernièrentit
une partie des catholiques, ont changé le rapport norîaial entie entrepris I exploraion Partis denièreinent du village dle Dcer
lit production et la consonmmatioi telli qu'on levait lut prévoir, Loalga avec trois joutr.s île rations, des elianudelles îles torches le
et son développement actuel. résine, comanlals, etC., iPs ont établi leur cauip dins le seul coniparti.

Certes, ces considérations sont bien C'ates upouar unous pousser msent jusuuîu:dlors connu le la grotte dit Middlle Chianuher. Leurs
Sdonnier la préférenco aux animiusaiux A viand précoce. les seuls derniéres lispoasitionis prises, ilb se sont engagés A la file les unas des
réamtnrateurdu reste; pour nos exploitations rurales , mais autres dans uant les étroits coauloirs. partant de la Middle Chninber, et
aussi elles nous aivortissent qu'il lie faut rien négligor îles après avoir frauch', tanilét rmiarchaat, tantôt rampnt, un eaince
produits naturelsiqui pouvemît venir en aido a l'alimdentain d'environ tM pieds. ils nît débouché dans une nagnilique salle
publiqie. Lo puissoin t'ent iouce est dans ce dernier cis : haute île 85 pieds, lonage deF et large île 5 1. L'iipression des
parlons.oi doric un uet, ne fût-ce que pour varier notre conver- explorateurs est que cette siallW a dlå être taillée dans le roc vif par
satioîn et encourager le noavcasux eilbrts. la mains des linmaauîes. En c'ittinuant leurs imvestigatioais ils se sont

il y n très-pou (le fermes "ou le sait <lii iaiclt a leur i proxi- trouvés en présence d'un géant p'étrilié dont le corps inesurait
mité nie naire, une pièce îleeau, les fossés, où la carpe ne puisse 9 pieds 71 paoices île lon Il était couvert dle la tte aux pieds
alviner avec d'autiant pius le succès que la profondeur île l'eau d'un eniluit dle - pouces environ ul'àipaisseur et dur conine la pierre
étant gênéralonient très-f1.iblo sur les bords, le soleil foirnit at A chiuauix (lut enduit adhérait au rocher, ci sorte qiue ce corps
printemps toute la chalour voulue pour Véclosioi des oufs. lhuiain, reniontiant peut étre a l'aige dle pierre, reposait. dans un
haseograole quantité île la fetuile-c'st, le tion qu'on donno à cercueil le roc. Star la tète était uni casque inétalliqti', soud au
ces petites'carlitteiianus le prenner Age,-est dlévoro par les front part ellet laa tempiuas, et tout a côtô gisaient d'énoraues pointes
canards qui ci sont très-friatnls miais l'abinanc dit frai est île lanues, (lont l'une pourvue d'une eniboitire d'argent évideiinent
telle qu'il ci resto toujours assez eu égard A l'étendiao et à destinée recevoir le inanhelie., I y avait aussi iavec, leb pintes de
l'impaortarico de la nipo <l'eau. I .'umóo suai väte aautom ne laices lni gahis I ulati ç,n fait avec un os. Les Isurs de la salle étaient
la feuille a prisinse imasensioni slsanito pour constittuer 'em coaaert. le c'aretres incînus, aui iilia esqauel trois navires
poissoienment, quonu aplîloe atliidîle carupe C'esttlors que étaient trò&.listinetennat relrsenfs Près alai bosnir île l'tii des
cette véritable smenco vivinUte est lionnie A lacer soit dans navires éfaif peinat un boalnie la lance en nmin
'ión étangs, sôit cIlma nsos rivières, pour iu 1'ello y froivi Ilspace L'écartenienat d'une lierre nyniit ivélé aux explorateurs; un noui.
et l1it 1oirrittsu'e' essairos A son ildéèloppemlet. Do mmt e'ai couloir, laant dle quatre pieds uai moyein', ils l'unt sii et se
<it 'on lie suatrIît se dlisaeansr le déresso' îles 'etteraes poi soit bienflut trouvés dans <ane ch-iinbre' dle trente pieds carrés, plus
i e ai rès letir levée', afit qu'e les arrivent a lotur grosseur inerveilles; que oi qu'ils avaient vuIju'alors, Il y nvait la une
ordinaire o niémo les jenes carpes trol serrées ailaa leau uantité d'uaetnt l'lns deant la st:iture devait étre mu


